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Habib Draoua n’est plus
Habib Draoua est décédé

le mercredi 29 octobre 2008
à l’âge de 94 ans. Ce techni-
cien exilé en Tunisie était le
doyen des footballeurs algé-
riens qui se sont illustrés
durant les décennies 1930-
40.

De son vrai nom Hadj
Habib Derbouz Draoua, au
quartier d’El-Hamri, il vivait en
reclus chez lui après être
tombé malade.

Le regretté Draoua a eu
une grande carrière footballis-
tique et politique durant la
période d’avant la Révolution.
On ne peut s’empêcher 
d’évoquer sa carrière sportive,
des ses qualités humaines.

Son parcours fut très riche
en événements marquants.
Très jeune, Habib, très doué,
s’est fait remarquer  par l'hom-
me à tout faire, véritable tête
pensante de l'USMO, à savoir
Sadek Boumaza. 

C’est dans le terrain vague
Dara, à Medina J’dida, actuel-
lement Palais des expositions
et des sports, où se sont épa-
nouis tant de joueurs, que
Draoua a tapé pour la premiè-
re dans un ballon. Son pas-
sage dans les différentes caté-
gories s'effectuera sans
anicroche jusqu'en seniors
parmi lesquels il est titularisé à
l 'âge de 20 ans.
L'environnement était des plus
favorable. 

Il y avait le grand keeper
Aboukebir Baghdad, Kader
Firoud (Nîmes) et autres
Gnaoui, ses coéquipiers du
club, l’USMO, qui s'est affirmé
comme le meilleur de l'Ouest
algérien  de l'Afrique du Nord
par rapport aux SCBA, le
CDJ, le CALO, le GCO,
l'AGSM, l'ISM et l'AS Marine
Oran mais aussi OHD ASSE.
Animé par une volonté
farouche, Draoua progressa
très vite et sa renommée
dépassera les frontières.
Aussi, des dirigeants du Havre
l’ont rencontré et engagé
dans leur effectif mais ses
parents, trop protecteurs, ne
voulaient pas à se séparer de

leur enfant. Le jeune Habib a
dû batailler pour obtenir le feu
vert de ses géniteurs.

En retour, avec l’argent de
la prime de signature, il leur
acheta une grande maison où
il résida jusqu’à son décès.

Habib Draoua débarqua au
Havre où l'entraîneur le titula-
rise au poste de demi. Il a eu
à côtoyer plusieurs internatio-
naux européens, comme
Jasseron (France), Vita
(Autriche), Schelgel et Tiguéro
(Suisse) qui assureront l’ac-
cession à l’équipe où Draoua
joua un rôle déterminant.

Arrive la fin de la guerre en
1945, habitant en Tunisie où il
exercera la fonction d’entraî-
neur joueur, il sera mobilisé et
affecté à Bizerte (Tunisie).

Les dirigeants de l 'ES
Tunis l’engageront, ce qui leur
permit de ravir le titre en 1939
avant d'être concurrencé par
les ténors tels le CA Bizertin,
Club africain et CS Hammam-
Lif. Agé de 32 ans (en 1946),
alors qu’il était au Stade tuni-
sien comme entraîneur, il fait
accéder le club et restera cinq
ans avant de passer au CS
Hammam-Lif où il connaîtra
d’autres succès (doublé
coupe-championnat).

Ainsi bardé de titres, il fut
nommé coach de l 'Equipe
nationale de Tunisie et restera
pendant quinze ans à ce
poste. I l  avait eu sous sa
coupe les Manoubi, Kanoun,
Chetali, Brahim Kerrit, Henia,
Habacha, Sassi, Attouga et
même Zerga (qui a rejoint le
MCA après 1962). Un beau
parcours en vérité. En Algérie,
i l  entraîna les deux clubs
phare d’Oran, ASMO et MCO,
durant les décennies 60-70. 

Il vivra en ermite suite à
une maladie, telle une carica-
ture encadrée d’un dessina-
teur de talent calqué sous la
silhouette de Charlie Chaplin.
Il était du genre fataliste et
préférait se taire, quitte à
perdre ses intérêts comme s’il
était le roi des muets !

Saïd Amara, le connaissait
plus  que tout le monde, dira

de lui : «Hadj Habib a tou-
jours été victime de sa modes-
tie et de l'oubli des grands
actes qui marquent l'Histoire.
L'équipe du FLN se demandait
ce qu'elle allait devenir. Il a
fallu l ' intervention de Hadj
Draoua auprès des hauts res-
ponsables tunisiens,  notam-
ment le président Bourguiba,
pour expliciter l 'uti l i té des
matches opposant les clubs
tunisiens à l'Equipe FLN. 

Sensibiliser les Tunisiens
en leur faisant prendre des
risques d’engagement poli-
tique et moral en restant en
rupture avec la FIFA.».

En avril 1957, il  était l’en-
traîneur de la première équipe
algérienne amateurs, avant
d'être le directeur technique
de l'équipe de l 'ALN avec
Benelfoul (un gars de Médéa),
alors que son apport à l'équi-
pe du FLN est attesté par de
nombreux témoignages. C'est
lui qui a porté le drapeau algé-
rien aux Jeux panarabes de
1957 à Beyrouth au prix d'une
saga trop longue à raconter.
C'est un événement historique
attesté par des documents et
des photos. Il a toujours été
en paix avec lui-même, lais-
sant aux autres le soin de
reconnaître tous ses actes
que lui dictait sa conscience
d'homme d'une probité abso-
lue. 

L’oublié des jubilés
En Algérie, nombre de

footballeurs ont eu leurs jubi-
lés alors que beaucoup d'an-
ciennes gloires comme lui ont
été oubliées. 

Ainsi, il a fallu qu’il ait 94
ans, en janvier 2008, pour que
l’association El-Badissia d’El-
Hamri  organise un jubilé à
son nom où tous ses amis et
connaissances étaient venus
pour l’honorer de leur présen-
ce. Les Tunisiens, eux, n'ont
pas commis cet impair malgré
les années et l'éloignement et
l’ont invité plusieurs fois chez
eux.

C. K.

FOOTBALL VOILE

Traversée de la Méditerranée en 15 jours
Visiter sa ville natale est un

vœu désormais exaucé. Le
rêve est que ce voyage se
fasse par une traversée de la
mer sur une planche à voile.

Avec son corps qui rappelle
bien un «Apollon», un regard vif
tel un squale des temps
modernes, le visage bien bronzé
avec ses lunettes fumées, Alain
Gabet le véliplanchiste sexagé-
naire (61 ans), a réussi son pari
en arrivant au port d’Oran à la mi-
journée de dimanche dernier
après avoir traversé en deux
semaines la Méditerranée, soit
plus de 1 200 km (près de 650
miles). Français natif d’Oran
(pied noir), il quittera El-Bahia en
1961 avec ses parents alors qu’il
n’avait que quatorze ans. Alain
Gabet habite aujourd’hui à
Grenoble (France). Son aventure
a débuté à Marseille qu’il quitte-
ra le 11 octobre pour arriver le 26
octobre au port d’Oran. Alain
Gabet était déjà venu à Oran au
mois de juillet pour préparer ce
périlleux voyage marin. Cette tra-
versée a été sponsorisée par le
club oranais, le Phénicia pour la
Protection de l’environnement
marin et la Ligue oranaise d’avi-
ron et de canoë-kayak (LOSAK).
Avec son équipe et en collabora-
tion avec des correspondants
algériens, ils se donnèrent ren-
dez-vous au mois d’octobre. Il
devait se rendre au consulat
d’Algérie à Grenoble pour pré-
senter son projet. Alain Gabet a
tenu à remercier le consul
d’Algérie pour la facilitation de
l’obtention de documents (visa,
etc.). Il avait pris la mer sur sa
planche à voile depuis Port-la-
Nouvelle (à côté de Narbonne,
sud-ouest de la France), le 11
octobre dernier en projetant de
terminer son voyage en douze
jours, et ce, sans prendre en
compte les conditions météorolo-

giques très instables pour ce dur
et long périple qu’il se sentait
près de réussir. Il était suivi par
une embarcation où se trouvait
Nicolas le cameraman et
Sébastien le photographe qui
vont réaliser un film documentai-
re et une exposition de photos
de cette traversée.

Quant à Jean Claude le skip-
per (bateau suiveur), c’est un
marin rompu dont les parents
sont également nés à Oran tan-
dis que Philipe est l’organisateur,
le gestionnaire et le cuisinier.
Enfin, Jean Charles est son
sponsor et ami d’adolescence
avec qui il était venu à Oran en
juillet pour tout préparer sans
oublier Dahmane, un Algérien qui
fut le trait d’union entre les deux
groupes. Alain Gabet fut accueilli
dimanche dernier au large d’Oran
par une armada de voiliers et de
yachts de l’association Phénicia,
alors que la mer était démontée.
Alain Gabet est apparu sur sa
planche à voile en zigzaguant
dans la houle suivi du beau
bateau Le Prestige qui l’a accom-
pagné depuis le départ durant
toute la traversée. A plusieurs
reprises, il glissa plusieurs fois du
fait de la position debout, ressen-
tant des douleurs musculaires à

la jambe gauche et au poignet
droit mais se releva comme par
miracle. Il fut même accompagné
par des baleines qu’il largua
grâce à un vent d’est qui lui tenait
compagnie en poussant sa
voile. Il a dû faire une halte en
Espagne en bravant les vents
violents du côté de la Costa
Brava. A trois reprises, le ciel se
couvrit sur un fond noir où la mer
avait pris la même teinte et des
trombes de grêle lui tombèrent
dessus. Mais aussi tenace que
volontaire, bien préparé et mora-
lement sur de son exploit, Alain
Gabet poursuivait sa chevauchée
marine. C’est à la vue de la baie
d’Oran et sa montagne majes-
tueuse, le Fort de Santa Cruz et
la chapelle surplombant le port
qu’il était certain d’être enfin arri-
vé à bon port. Un chaleureux
accueil lui était réservé à sa des-
cente du voilier au son des
sirènes de bateaux qui ont tenu à
saluer son exploit . 

Alain Gabet a, pour rappel,
déjà réalisé plusieurs traversées
entre l’Hexagone et la Corse, a
réussi à diminuer le temps de
13h à 11h 45 et a également
battu le record lors de la traver-
sée Maroc-les îles Canaries. 

C. K.

UN AUTRE PAN DE L'HISTOIRE
DU FOOTBALL ALGÉRIEN DISPARAÎT

TURF
EN DIRECT DE TIARET - HIPPODROME KAÏD-AHMED

(DIMANCHE 2 NOVEMBRE 2008)

Treize coursiers arabe pur
seront alignés sous les ordres
du starter à l’occasion du prix
Liatima support au pari mutuel
urbain de ce dimanche à l’hip-
podrome Kaïd-Ahmed de Tiaret.
Lot en présence des  plus esti-
mables où les chevaux se tien-
nent de près à l’exception de
Bergui et Lindalina qui restent
toujours abonnés aux dernières
places. Disputée sur un par-
cours réputé pour ses arrivées
dans un mouchoir, l’issue finale
risque d’être détonante avec la
participation de spécialistes
qui, chacun à sa manière, peut
faire l’arrivée. Il y a lieu donc de
ratisser large histoire de se pré-
munir de tout désagrément pos-
sible.

Les partants au crible :
1. Bergui : N’a rien à voir, ali-

gné pour garnir les stalles de
départ.

2. Lindalina : Elle risque
d’être à la peine une fois de plus,
sa présence à l'arrivée serait une
surprise de taille.

3. Inissi : N’a pas fait sa der-
nière course, mais connaissant
ses moyens, il devrait se racheter
et rembourser ses nombreux pre-
neurs.

4. Haïrane : Ce fils du célèbre
Hammama trouve là des condi-
tions à sa convenance pour s’illus-

trer.
5. Nadia du Bac : Elle appar-

tient à une célèbre écurie qui
n’engage ses pensionnaires qu’à
bon escient.

6. Korea : Elle collectionne
victoires et accessits, dans ce lot,
elle a sa place dans le quinté
gagnant.

7. L’Astrale : Très bien pilo-
tée, cette pouliche de 3 ans est
capable de rivaliser avec ses
aînés.

8. Maliket Sersou : Elle
déçoit rarement, polidistances,
elle aura son mot à dire.

9. Jadara : Cette pensionnaire
du haras national de Tiaret luttera
pour un accessit au moins.

10. Leïla : Cette vail lante
jument mettra à profit son capital
expérience pour faire la différen-
ce.

11. Julia : Elle alterne les
bonnes et mauvaises sorties,
capable de surprendre et de déce-
voir.

12. Hadi : Très bien engagé
dans ce prix Liatima, ce mâle de 7
ans est en mesure de mettre son
grain de sel à l’arrivée.

13. Lazoum : Poulain aux
dents longues, capable de rivali-
ser avec les meilleurs du lot.

La constance

FAITES VOS JEUX :
Quarté-Quinté

5 - 4 - 3 - 7 - 6 / 8 - 13

1re course - Prix : Liatima / arabe pur - Quarté-Quinté
- Dotation : 230 000 DA - Distance : 1 400 m - Départ : 15h30

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds CDS Entraîneurs
H. du Sersou 1. Bergui M. Rebei 55 13 Prop.
MS. Metidji 2. Lindalina H. Djellouli 54 12 H. Djellouli
H. du Meharèche 3. Inissi M. Chadouli 54 8 S. Rouane
AH. Feghouli 4. Haïrane K. Haoua 53 3 K. Feghouli
H. du Meharèche 5. Nadia du Bac JJ. F. Ammar 52 9 Prop.
HN. Tiaret 6. Korea H. Boubekeur 52 4 K. Asli
AH. Feghouli 7. L’astrale S. Boumediènne 52 7 K. Feghouli
MN. Metidji 8. Maliket Sersou LM. Djellouli 51 11 D. Djellouli
HN. Tiaret 9. Jadara M. Belmorsli 51 5 K. Asli
MR. Khaldi 10. Leïla JJ. H. Belmorsli 51 10 Prop.
HN. Tiaret 11. Julia L. Boubekeur 50 1 K. Asli
AH. Feghouli 12. Hadi AP. A. Boubekeur 49 6 K. Feghouli
M. Asli 13. Lazoum R. Bemorsli 49 2 K. Asli

LE VÉLIPLANCHISTE SEXAGÉNAIRE A
TRANSFORMÉ SON PARI EN EXPLOIT

HANDBALL
TOURNOI INTERNATIONAL DU QATAR

De bonnes productions des Verts
Participant au tournoi international du Qatar,

l’équipe nationale algérienne messieurs de handball
a subi, avant-hier, sa deuxième défaite face à  la
Tunisie (28-25) après avoir mené en première pério-
de (16-15). Cette rencontre vient après celle de
jeudi dernier où le sept algérien a été défait par
l’équipe du club de D1 française, Ivry (26-25). Hier,
les protégés de Akkeb Kamel étaient opposés aux
Qataris. Au-delà des résultats techniques, ces
confrontations s’avèrent très instructifs pour le
coach national dans sa préparation d’un ensemble
compétitif à même de représenter dignement notre
pays à l’échelle internationale. Pour ces joutes, l’en-
traîneur national a fait appel à 12 éléments évoluant
dans le championnat national de D1 et de D2 ainsi
qu’à six autres du championnat français.
Concernant les émigrés, il y a lieu de signaler l’in-

corporation d’un nouveau venu, à savoir Soudani
Rabah, un ailier du FC Toulouse qui pourrait être
d’un apport certain vu son bon gabarit. Par la suite,
le talentueux Filah viendra renforcer l’ensemble
algérien, une fois sa blessure guérie. 

Pour les prochains stages, la formation nationa-
le aura à se déplacer en Arabie saoudite mais la
période sera déterminée en commun par les deux
instances fédérales des deux pays. Juste après ce
séjour saoudien, les Verts peaufineront leur prépa-
ration  en disputant le  22e tournoi international de
Bercy, en France, du 9 au 12 janvier 2009 où il y
aura les formations nationales de France, de Russie
et d’Egypte. Deux jours après, les Algériens seront
à pied d’œuvre en Croatie pour participer au
Mondial, prévu du 16 janvier au 2 février 2009.            

O. K.
DIVISION UNE DAMES  (4E JOURNÉE)

Le «mano a mano» des leaders se poursuit
Les handballeuses de la

division nationale une ont dis-
puté leurs rencontres comptant
pour la quatrième étape de la
phase aller.

Le moins que l’on puisse
dire est que le statu quo reste
de mise, mais avec un écart
grandissant entre les chefs de
file et les  traînards.

Au niveau du groupe A, les
deux équipes locataires de la
première loge, en l’occurrence
le GSP et Hawa de Saïda, ont
enregistré leur quatrième suc-
cès de suite. Elles ont tout  sim-
plement écrasé, sans aucun
état d’âme, respectivement les
dames de Constantine et de
Tamanrasset. A quatre lon-
gueurs derrière ce duo de lea-
der, se pointe Arzew, grâce à
sa victoire, à domicile, sur
Gdyel. Il faut dire que la forma-
tion d’Arzew  collectionne les
résultats en dents de scie  alors

que Gdyel est à son troisième
ratage de suite. Le même scé-
nario prévaut dans le seconde
poule. Comme escompté, les
El-Biaroises et les f i l les
d’Azelaguen ont bien négocié
leurs sorties. Les Algéroises se
sont  imposées à Annaba mal-
gré tout le courage des
Universitaires locales qui alter-
nent victoire et défaite. De leur
côté, les Kabyles d’Azelaguen
n’ont pas connu trop de difficul-
tés pour battre les autres
Kabyles de Mouloud Mammeri
de Tizi-Ouzou qui continuent
leur âpre apprentissage en ce
palier. Concernant  les
Universitaires d’Alger, la venue
des filles de Tamanrasset leur a
permis de vaincre et d’engran-
ger deux autres points et
consolider leur troisième posi-
tion, à quatre longueurs des
deux équipages de tête.

O. K.

Résultats
Groupe A

OJSC- GSP 16 - 32
HBCFA - HBCG 18 -16
HHBS – CSFT 55 -15
Classement 

Pts J
1. GSP 08 04
-. HHBS 08 04
3. HBCFA 04 04
-. HBCG 02 04
-. OJSC 02 04
6.CSFT 00 04

Groupe B
AUA – HBCEB 18 - 36
RIJA - NRFB 21- 15 
JSA – CSM 28 - 21
Classement

Pts J
1. HBCEB 08 04
-. JSA 08 04
3. RIJA 04 04
-. AUA 02 04
-. CBSM 02 04
6. NRFB 00 04
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